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SOIR 

Détente d«:111s les Balka11s 
• ~ liE:! Jt:€ ~ c-

Lev a e de l'état de siège à la 
frontière albanaise 

LE PRESIDENT DE LA G.A.N. ET -

PLUSIEURS MINISTRES SONT 

ARRIVES D'ANKARA 

M. DE VALERA REÇOIT DES 

LETTRES DE MENACE 
·-<>-

-<>--
Le présid<nt dt la G. A. N. M. Abdül­

halik Rtnda, est arrivé hier d'Ankara par 
h:: troin de midi. 

Landre, 11 - On apprend qu'ayant re· 
çu des lettres de menaces, le président De 
Valera t-st toujours accomoavn-' I" .......... uu •. 
~rdeo de corps. Les .. cll~..,. ""'"'no_,.._. "··-,.._,. 

Les ministres de la JUStice, des finances formulées contre le leader irlandais parce 
de l't-conomie et du commerce, M . M. qu'il déclara qu'il refusera de remettre en 
F'eth1 Okya!', Fuad Agrali, Hüsnü Çakir liberté les prisonniers faisant la grève de 

Une visite significative du ministr _ allen1and au 
département~ des Affai1·es étrangères nécrlanda .s 

LES POURPARLERS ETATS-UNIS ET JAPON 
SOVIETO.FINLANDAIS 

EST-CE LA PHASE FINALE ? 1 QUELQUES COMMENTAIRES 

NIPPONS 
:::::1-~ 

J ... e Reich 11' a 1)as 11 tllf:ltlli ou 
Berlin, 11. - Ce soir les délégués 

finlandais seront reçus au Kremlin.1 
Un entretien final est prévu pour de- 1 Tokio, 1a - Le «Myako• écrit que /es 
111ain. J Etats-Unis doivent absolumedt reconnaî-

d'attaq11er la Hollantlt' j * j tre la situation due à la guerre de Chine, 

1 Helsinki, 11. - On estime que les né- et répète que le traité de Washington est 

Bcniu et La Haye <l1::1ncntent 1 'envoi <l'un ult1 llld goci~tions soviéto.finlandais~s ont dé- dé~rn:ais mort car la nouvelle Chine e~ 
d l Al . . , , lUlll passe leur phase a1gue, quoique J'ac • completement indépendante. lJ aioule que 

L: lt:n1agne aux. Pa ys-Has. - Les troupes n1as::.ces cord n'ait pas encore été réalisé. Dans l'Amérique peut prouver son amitié en 

sont dest1nec:s au iront français un discours qu'il a prononcé aujour • reconnaissant le 11<>uvernement central de 
__ ___ d'hui, le ministre de l'instruction publi- Chine. 

Paris, 12 (Radio). Le 1ninistre évacuées. que a affirmé à nouveau la ferme in.. Le Komiuri analyse la crise du Kuo .. 

d'Allemagrre s'est présenté hier au mi- Concernant les concentraJions de ten~ion de la Finlande de défendre son 1mintang et croit que Tchang-Kai-Shek 
nistère des affaires étrangères hollan- troupes iUtemanaes a ta tronllere il 111dependance. Parlant des pourparlers cédera deva~t les communistes. Il sullllère 
dais et a annoncé que le gouvernement a communique que des masses :m- en cours à Moscou, il a laissé entendre lau 11<>uvernement de prendre ceci en consi­
du Reich examine avec intérêt J'offre porlanles de troupes sont cungees que les négociations sont destinées à 

1

dération au cours des 4onversalions nippo-

de médiation belgo-hollandaise. Cette vers la fro-•'e' re LJ 1.. durer encore longtemps. russes. 

d 
• 

1 
.... • ans 1mposs101- LE p 

ec arat1on est interprété comme un in. lité de !es reunir toutes le !ong de ESSIMISME REGNE * 
dice que l'Allemagne n'attaquera pas la ligne !>ieglned, on esl obuge d'en . . EN FINLANDE Washington, 12 (A.A.) - L'ambas-
la Hollande. disposer une partie plus a 

1 
ouest 1 ~elsmk1, 12. - Le pessimisme s~de du. Japon publie un communiqué 

PAS D'lJL fllVIATUM iusque sur les frontieres neiges e; preva~t d~ns la capitale finlandaise. citant six cas où des indemnités et des 
Amsterdam, 11 (A.A.) - On dément nouandaises. Les negoc1ateurs finlandais à Mos· dommages de guerre furent payés à 

à Berlin et à la Haye les nouvelles qui v<.;; xvlvd» r.ruuV1,-xiS ::.vx.VO cou demandent de nouvelles ins • des propriétaires américains en Chine. 

coururent à l'étranger que le Reich au- LEN i' Lx lJé.LIJl'-/Uc. I ti;uctions. Les pourparlers sont anê· 
rait envoyé un ultimatum à la Hollan- Bruxelies, 1 ~ _ i..>es a•.Vns 1rançars 1tes. Une commentaire _de l'Aqe~ce ARRESTATIONS DE MARINS EN 
de. irancmrent '" rrontière franco-belge. Lesl" Ta~s »accusant. la F1nlan.de dm- ANCLETERRE 
LES RAISONS DES ba~tene; anti-aénennes beiges /es oblige-1tr~~s1geance. a vivement emu l'o- ......_ 

CONCENTRA TONS rent à rebrousser chemin. pm1on publique. On souligne à ce Londres, 11. - Après vérification de 

Berlin, 12 - Un porte-parole du mi- LE p,_pc: FELICITE LE ROi DES !propos ~-u~ deux lier~ ?es deman· leurs papiers, les autorités ont arrêté 
nistère des affaires étrangères a re • l:H:.LGES POUR SA MEDIA i iON Ides sov1ehques ont ete acceptés, 80 membres de l'équipage d'un navire 
nouvelé l'assurance que le gouverne _ C.té du Vatican, 11. _S.S. ,..,e XII notamment des rectifications de sous pavillon anglais. Leur procès sera 
ment du Reich respectera la neutralité a té.egraphie au roi Leopold des be.ges frontière. Mais le tiers restant, dé· instruit à Tilbury, probablement à huis 
d~ .la Hollande et de la Belgique à con. ' pour 1ui communiquer qu'il apprecie la clarent les milieu officieux, n'est clos. Rien n'a étlé communiqué concer­
d1t1on que les autres belligérants et les noble intention qui a inspiré le gd•te de pas acceptable el même DISCUTA • nant les raisons de cette mesure. On 
deux Etats neutres en fassent autant. la. tlelg•que et de la Hollande et qu'il BLE. ignore aussi le nom du bateau. 

LA LIGNE D'EAU HOLLANDAISE prie le 1 rès-Haut pour la réussite d L f é .. "Il } 
Amsterdam, 12. - On dément les in- leur initiative. e es Uil ral es SQ ennelleS des VÏCtÏIDeS 

f~rma•ionssuiv•nt 1 .. squelles les lignes ' LES RESSORTISSANïS BRlïANNI- de l'attentat de Munich 
d eau auraient éta ... ~ -., aees. Les mesures prises s~enta 1...u11unJ'1: 'F1. i•Uf, Odn'lélit"d<f'>ource 
certains secteurs très restreints. officielle les nouvelles suivan' lesquel-

Des mesures ont été prises pour as- les les consuls de Grande-8retagr1e au­
surer l'établisse1nent en d'autres par .. raient invité leurs nationaux à quitter 

. , •••• ' . ....... ~· .... '""' -~- ·-=-. <.; - - - -- ., - '""' - . '· 

f:t Nazmi Topcuoglu. sont également arri- la faim. 
Vés h11..r matin en vue de passer les fêtes 1 

/ t1es du pays des populations qui seront les Pays-Bas et la Belgique. 
EX/STE-T,JL UN TRAJTE MJLJTAI-

jusqu'au })out, déclare 
~I. Rudolf Hess ------

du Bayram à Istanbul. 
A l'occasion du Bayram, les trains ar - La 

rivent bondés de la capitale et des wagons 
supplémentairts leur sont rattachés. 

anui versaire RE BELGO - HOLLANDA/S ? La G.:stapo fera prochainen1ent des révélations 
ParJs, i 1 - La presse pari~ienne contJ- ll L · l 

, 1 H . t I.' nue à être très alarmée par la sr~uation en sensa\ ionne es.- e coup était préparé ( epuis 
uU 01 e ~mpereur Bel&ique et en Hollande. Le •Pet•t Pari - fin Août.- Un ouvrier suspect 

LA MEMOIRE DU CHEF ETERNEL - -·-· sien est d'a.-is qu'il existe un pacte m• - ·- --
EVOQUEE PAR LA POPULATION La pi li~ vi~ ille <l ynastic d l:uropc. - Le plus long rè- utture encre /es deux pays. 11 est cerrain Münich, 11. - Le Fuehrer a assisté sion sur les résultats de l'enquête me-

DU HATAY gne, apres celui Je Ja reine \,Y tfhdnline que la Belllique se portera au sec:ours des aux funérailles solennelles des victimes
1

1 

née jusqu'à ce jour. Toutefois la. Gesta-
--<>-- Pays-Bas, s1 celle-ci e~r envahie et rtki • de l'attentat de la Burgerbraukeller. po communique qu'elle se trouve sur 

1.-~ A'1takya, " A.A.-Le premier anni . proquement. D'autres 1ournau., relè•ent L'adjoint du Fuehrer, M. Rudolf Hess une piste précise et lais.se entendre 
Vers ire dl la mort du Chef Eternel Ata- Rome, r r - Le Roi et Empereur a pas- J ltalie réalisa l'unité nationale , la paix que la création d'un autre iront n'aura pa~ a prononcé à cette . occ.asion. un bref li qu'~lle pourrait pe~t~êtr~ faire très ~ro-
tu 
.. k . (: . .t. .• d 

1 
sé ~on 7oème an1uversa1re de naissance en SCX:Ù.i/e ,et atteinnir à un rann inconte ... te' d A · d 1 1 ch eme t de l t ti r • et commem>rc 1c1 ans a cons . • " • de con>équences plus iavorabJes pour r Al- iscours. pres avoir ec are que a am n s reve a ions sensa on-

ternat1on générale ! sa résidence dP c1Impallne de San Ros•1>re de ijraride puissance. C'est avec l• con • lema&ne. nation allemande toute entière salue nelles. 

* A la cérémonie qui se déroula dans 'a \(près de Pise). La réSidence et les petrts cours du Souverain que le Duce put réa- NUUS MAJNTIENDRONS, D/SENT ces dernières en date des victimes tom-
salk du cinéma Gundui assistèrrnt le va- 1 palais du Gombo et des Cascine Vecchie Jiser dans les espms et dans les oeuvres la LES HOLL,ANDA/S bées pour la cause nationale-socialiste, 
h, l'inspecteur du parti. le haut person-\étai~nt ~avoisés aux couleurs i1raliennes,"t ré11ovat10n de l'ltalie; qu'Ii P~ lui don - Rome," - La presse rtahenne swt a- il a ajouté que les instigateurs de cet 
ne! des Maison> du Peuple, les députés de orne> d écussons de Savoie. Aux Cascme ner son Empire, l'imposer au respect du vec intérèt le développement de la sotua - horrible méfait ont appris au peuple al­
la rég10n. les fonctionnaires civils e' mili- Vecchie S. M . Victor Emmanuel /II a re- 1*nde. La couronne albanaose est venue tion en 1*>1/ande <>! en Bel&ique et publie lemand un sentiment qu'il ignorait : la 
laires et une foule compacte. Une allocu- çu /es félicitations de la Reine et lmpéra- s'a1ouler à la couronne d'Italie. de longues correspondances d'Amsterdam haine. Et ils ont renforcé sa ferme et 
tion r,traçant la vie et !'oeuvre du Grand Ince et des /"rinces de la dynastie. li a Toutes ces conquêtes ont été réalisées er de Bruxelles sur /es mesures de prtkau- inébranlable volonté de mener la guerre 
Disparu fu\ prononcé< par l'inspecteur d~ pa;sé la 1ournée dans la sereine et chère suivant Je principe romain de la justice tion prises dans les deux pays, souh&nant jusqu'au bout, jusqu'à la victoire sur la 
Parti M . le Prof. Hasan Re;et Turgut.;iuis int•mité familiale tandis qu''aifluaier!t les mternationale. 

1 
que la Hollande se battra 1usqu'au bout clique des bellicistes qui ont juré la 

des couronnes furent déposées sur Je buste messages de taure J'/talie. La nation entière paj,ticipe au1ourcfhui pour défendre sa neutralité. On commen- perte de l'Allemagne ; jusqu'à l'établis-
d'Atatürk placé sur la scène. Le podestà ..t· Je secrétaire fédéral de P1- ~ux cérémonies organisées à Poccasion de te les déclarations du mmistre des affaires sement de la paix dans la justice. 

se, se faisant les interprètes de rot.of le peu· l anniversaire de son Souverain. 1 ~tranAères néerlandais sur la t:olonté iné· Les instigateurs de cet odieux atten. 
A IZMIR, LE CORPS CONSULAIRE pie italien, ont lait parvenir au Souverain A Rom_e, _à fis.ue de la re.rrU_se, par le branlab/e des Pays-Bas de maintemr son tat, a dit encore l'orateur, ont obtenu 

Jeurs voeux les plu':l respectueux et l~!> sou- sous·secreta1re à la duerre deneral Soddu d • d ff di · l · · S'INCLINE DEVANT LE MON " • ' •n epen anca. un e et ametra ement contraire a ce-

MENT D

'ATATURK U- hait• de la nation. des récompenses militaires aux combat • -- • lui qu'ils visaient. Ils escomptaient la 

Izmir, 11 A.A.- Hier, an~ivcrsaire de la 
tnort d' Atatürk, tous les rnemb.res du corps 
consulaire se rtndirent en cortège au Mo­
nument d'Atatürk où ils furent reçus par 
lr- haut personnel de ta Maison du Peuple 
et dépost'rent au pied de la statue une 
grande couronne avec le cérémonial d'u -
sage. 

Le Consul général bntannique fit sa 

UN MESSAGE DU FUHRER tants, a/liciers et soldats, qui se sont dis- UN CHALAND COULE ... 
Ne Y k P d 

désorganisation et le désarroi en Alle-

Le Führer et Chancelier a adres::;é au tingués en Afrique Orie14tale et en Espa· w- or , I:l - our es raisons ;n -

Roi
. et Empereur un ·te'/e'"ramme dans J 1 d · - • f ·11 d · · 

1 
connues un chaland transpprtant deux a- rnagne. Ils n'ont fait que rendre l'AI .. 

6 
e-

5
ne, aJns1 qu aux am1 es es v1ct1mes, es 1 1 f t 1 t vions en An,i;.Jeterre, coula dans ie porlt ernagne p us orte e pus con1pac e 

quel il ex.prime .ses félicitations et ses: voeux troupes ont défilé sur la place de Venise, 
5 

· · New-York. que iama1s. 
pour la prospérité du Monarque et de 'on en présence des au4orités, massées devant - ·-· UNE MINUTE IMPOSANTE 
peuple. le tombeau du Soldat lnconnu. LES ELECTIONS YOUGOSLAVES 

LES COMMENTAIRES DE LA LE VALI D'ISTANBUL CHEZ LE Bel1:rade, 12 A.A.- To:is les journaux 
PRESSE CONSUL GENERAL D'ITALIE 1 de Zagreb affirment que ks élections lé -

L'Italie toute ent;ère a célébré rannl • A l'occasion du 7oème anniversaire de gislalives auront lieu à la fin de janvier ou 
versaire de son souverain. (héritier de la la nais!'ance du Roi d'Italie le gouverneur- a:.i commencement de février d'" l'ann~e 
plu~ ancienne dynastie d'Europe. La pres~ maire a r~ndu visite au Consul général i- prochaine. 
se relève qu'en 37 ans de rèllne V1ctbr Em- talien le duc Badoglio et lui a présenté ses --L-ES--RES--T-RICTIONS EN 

Pn.is aux son de l'hymne du • bon. 
camarade • tandis que retentissaient 
les salves, le Fûhrer s'est approché de 
chacun <les cercueils et y a déposé une 
couronne de laurier, en s'arrêtant pen­
dant une ou deux minutes, dans une at· 
titude de recueiHement, devant chaque 

manuel III a su régir /es do«linées de son félicitations. YOUGOSLAVIE con~ulairC' rl'Izn1ir s'associaient entière - corps. 
llltnt à l'affliction ressentie par la nation pays avec un sens réel des tâches qui in - UNE EMISSION DE LA RADIO Belqrade, 12 A.A.- Le Conseil des mi- A l'issue de la cérémonie, le Führer 

Voir en cette occurrence au nom de to:Js 
s s collègues que les 1ncmbres du corps 

Paris, 12 (Radio). - De source al-
lemande on communique que l'attentat 
était préparé depuis fin août. Les soup­
çons se concentreraient sur un ouvrier 
qui fréquentait assidûment la brasse-

rie. 
LES ORICJNES ETRANCERES DE 

LA BOMBE 

Berlin, 11. - L'enquête '11enée par 
la commission chargée de faire la lu­
mière sur l'attentat ne Münich permet­
trait de orienter les recherches vers 
l'étranger. Les experts en balistique qui 
examinèrent les éclats de la bombe pu­
rent établir que les métaux de la ma. 
chine infernale sont d'origine étrangè­
re. Plus de mille indications furent sou-
mises à la Cestapo. 

LES DEPECHES DE REMERCIE­
MENTS DU FUHRER AU ROI 

D'ITALIE ET AU DUCE 

Rome, 11 - Voici le texte da télégram· 
me responsif du Führer à S. M. le Roi et 
Em;>ereur : 

c je prie Votre Majesté d'accueillir mes 
profonds remerciements pour les amicale!'i 
paroles qu' Elle m'avait téléllraphiées. 

ADOLF H/TLER 
tu à 

1
. . d 

1
. . . combent à une grande nation. Peu de Rois D'ANKARA rque occasion e ann1vtrsa1re de ~a . . 1 nistres prescrit une ordonnance portant sur s'est rendu chez les parents des dispa.· 

rn t d'A .. k ,.
1 

. . - sauf la Reine Wtlhelmine de Hollande A. l'occasion du 7oème anniversaire d la limitation de la consommation du car· l .1 · · d p or tatur et qu 1 s avaient respecti-
1 

. . rus auxque s 1 a expnme ses con o- ar ailleurs, Je Chanc<licr allemand a-
\1 . t d(: , 

1 
d 

1 
t t - ont régne aussi longtemps et avec MU- naissance du Roi et Empereur, le poste b . . . d la , men ·pose au soc c e a s a ue cette h urant amsi que sur la lim1tation c léances. Puis il a été à l'hôpital où sont dressa la dépêche suivante au Duce : 

00 

. d l h 1 tant de bon eur. de Radio de Rome a fait une émission en circulati'on des· ve'ht·cules à moteur. tr . l • . d art• uronne, expression e eurs ommages en aitement es veterans U P 1 « Je vous remercie de tout coeur pour 
,., A t .. k Le RoJ Victor Emmanuel a vu son pays langues turque ~t italienne. Après avoir _... . _, ~-Vtrs ta ur . LA CELEBRATlON DE L'ARMISTICE blessés lors de l'explosion. Il s'est en-1 votre participat;on que vous avec pr;se en 

C d d 
•
1
. d . é . é traverser victorieusement les crises qui ont brièvement indique les détails de Ja célé-e geste e e 1catesse et e smc nt EN YOUCOSLAVIE tretenu avec les blessés, leur a adressé votre nom et en celui de l'Italie fasciste 

a ft' . . d 
1 

· M . d 1 bouleversé /'Europe pendant les derniers bration de la journée d'hier, en Italie. le . . 1 C' remercie au nom e a a1son u B 
1 

de 12 (A A ) L' · · des voeu. x d,e. p.rom_ pt,e_ guer1so. n et leurl au reAret que nous cause la mort de vieux 
Pe 

1 
1 quarante ans. Au milieu de guerres, de ré- sp<aker a aiouté; La Radio d'Ankara ex- e gra , · · - anruversa1-up e. re de l'armis· tice fut ce'le'bre· hi·ei· d·"lS a assure qu 11 eta1t 1 mterprete de tout camarades de lutte ainsi que pour vos ami-

volutions,de boule,·ersen1ents qui ont t'm- primt' à nos amis italiens ses félicitations u.i 1 M. REYNAUD A LONDRES • et ses voeux les plus s1·ncères. tout le pays. A Bel.grade le Patriarche le_ ~uple all_emand qui s'intéresse una-, cales paroles à mon égard. Je les ai ac -
porté rant de trones et même tant de na-

1 
1 

Paris, 11 - Le Parlement ne pour-

1 

r10ns fltalie a poursuivi son ascention On se rap;>elle que lors de la Fête Na- Pavrilo célébra un service commémora- mme~ent a eur sort. . . • . cueillies avec un sentiment de reconnai11-
ra être convoqué que vers la fin du proAressive. Elle .1 ,·amcu loure:; les ba _I tionale dJ 29 octobre la radio italienne tif en la cathédrale orthodoxe en pré- Enfin, le Fuehrer a VISlte les ru.mes1 sance ~ domme une preuve de nos liens 

lltois, car les conseils généraux dure -1 tailles qu'elle a engagées, les guerres qu'l avait joué Ja Marche ~e l'indépendance! sence du représentant du Roi et des de la Burg~rbrauk~ll~r où de~ rensei -, de camaraderie. 
ront Jusqu'au 18 crt. et M. Paul Rey-

1 

elle a soutenues aux frontières mêmes du et, après une émission en turc. avait féli- membres du gouvernement. La célébra-1
1
gne":'ents . UI ont ete donnes sur lesl Avec mes me•lleures salutations et avec; 

naud. ministre de,. Finances. ira inces- pays, en Afrique et en Espasne. \ cité la nation turque. Cette adresse dt· la 1 tion au cimetière français de Belgrade dermers resultats de l'enquête. mes plus sincère5 souhaits pour vous et 

Barnment à Londres pour conférer avec Sous le rèAne de son Roi, qui mérita /es radio italienne avait causé la meilleure im- où repose un grand nombre de soldats!LA CESTAPO ANNONCE DES pour l'Italie fasciste: • 
le Chancelier de !'Echiquier. \noms de Roi Soldat et de Roi Victorieux, pression à Ankara. 1 français revêtit un caractère particu REVEL.ATIONS PROCHAIN~SI Je suis votre amicalement devoué 

1 lièrement émouvant. On ne fourru~ encore aucune préc1 - ADOLF HITLER > 



:Il- B•YOGl.V 
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LA PHESSR''TllllllllE DE CE MATIN
1 

LA VIE LOCALE 
LA MUN!CIPAL.ITt:: des élèves se trouvant dans la néce.;sité 

La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
LE TRAITE D'ALLIANCE ENTRE LA 

TURQUIE ET L'ITALIE 
A propos des nouvellt"S qo1 ont rir-

que. Mais comment pouvons-nous croi­
re que l'Italie et l'Allemagne désirent 
aussi le maintien de la paix dans les 
Balkans ? 

Le Dr. Lûtii Kirdar part demain pour de recevoir une aide qui fréquE'ntent 
chaque institution. On leur assurera la COMMUNIQUES FRAN9AIS 

la Roumanie .t . . d •t ts t 1 Pans, r r A.A.- Communique du 
Le gouverneur d'Istanbul et prési - nourn ure, runs1 que es ve emen e b . 

Il 
COMMUNIQUE ALLEMAND 

Les bulletins de l'Aaence Anüto'1e n'urJt 
culé ce~ jours-ci dan~ certain') milieux 

politiquec.; londoniens .jt qui ont étl: 

d li 

1 
novem re au matin : 

dent de la Munici,palité, le Dr. Lûtfi esU vres. rta te . . t . Activité réduite sur le front au cours .Je 
Aprèt. avoir largement évoqué /es Kirdar, a été invité par le ministère de ne impo n reuruon sera enue a 

1 
.1 pas fourni hier le communiqi.Jé ofli ·iel Jr.J . a nui. 

reproduites par certaine~ stations de événements polltiques de ces deriners la propagande roumain à visiter la Rou- Ce propos apres ile Bayram. * i G. Q. G. allemand. 
radio au su1•< de la constit·mon rf11n mois, M. Asim Us continue: mani"e Le D Lu·u· Kirdar qu1· a obt Les examens du doctorat 

. r. L e- Les examens du doctorat à la facul- Paris, rr A. A. - Communiqué dv c1 -----------------
bloc entre la Turquie, l'lt•lrc et la On voit donc qu'en dépit de la diver- nu à cet effet l'autorisation du gou _ novembre au 501·r. 1 A" F 1-1 • / · d ·· 
Grèce, M Aka Gündüz ..:rit ann; le sité, voire de l'opposition de la politi - vernement, partira demain lundi pour té de Droit commenceront le 23 crt. Dans la nuit du 

10 
au 

11 

ya 1r orce e ectuerent a nuit ern1e .. 

«Tan> que de l'Angleterre. de la France, de Constantza, en compagnie de Mme Kir- Les candidats devront s'adresser pour . . .._1• 1 1 av1ons ennemie.; surliv eren 
Nous ne disposons pas encore de l'Italie et de l'Allemagne, pour des rai- dar. Il sera de retour vendredi en notre l'inscription au • Dekan •· Trois jeunes d 1 F 

~ . • . • . 1 e a rance. 

novembre des re des vols de reconnaisc.;ance sur le Sud -
le Nord-Est Oue'f de l'Allemagne. Les villes de Stutt· 

gard. de M annhe1m el de Nuremberg !11 preuve pouvant nous permettre d"eta • sons différentes, chacun de ces pays ville filles figurent parmi les :ieunes gens qm J • 1 1 1 1 • • • • , 1 ournee ca me sur e ron . 
blir dans quelle mesure cela est vrai. est amené à désirer le maintien de la Les expropriations part1c1peront cette annee aux epreuves · COMMUNIQUE ANGLAIS rent notamment survolées. 

Néanmoins. quoi de plus naturel, de paix dans les Balkans. Tous s'accor - La Municipalité n'a pas encore enta- ldu doctorat en drmt. 1 Londres, ,, A.A.- Des avions de la Ro- Un appareil n'a pas re1oint ::;~., bao;e, 
plus conforme aux nécessités de la paix dent sur ce point. mé le montant de l'avance de 5 mil _ Les cours pour le~ '.lpprentis, 1 
que la conclusion d'un tel pacte ? j C'est là l'effet d"un heureux hasani. lions de Ltqs. qu'elle a reçue de la Ban- On_ annonce _que le m_ims~r(, de.! fos-

1 
-----------~ - · 

Depuis le jour de sa création la Tur- Mais combien de temps cela durera-t- que des Municipalités. Dès que les for· truction Pubhque a dec1de la creation L' t · t l 
1 arn1 ie 1 a o-magya.re quie républicaine a ouvertement pro - il ? On ne le oo.it pas. Les résultats d'u- matités préalables actuellement en 

1 
dans tout le pays de _cours p~ofessio~- 1 clamé et démontré. par sa politique in- ne attaque allemande sur le front occi- cours seront achevées, elle affectera u- nels pour les apprentis des divers me­

térieure et extérieure. que son idéal dental pourraient à nouveau mettre ne partie de ces fonds aux expropria _ tiers. Des cours ambulants d'agricul- 1 

hautement humanitaire est la sauve - sens dessus-dessous la paix et le cal- tions à Eminonü ainsi qu'entre Emin- ture seront également institués à !'in- 1 

garde de l'indépendance nationale et me des Balkans. C'est pourquoi les Bal- onü et Azap-kapi. tention des jeunes paysans. Le nombre 
1 

l'établissement de la paix générale. kaniques doivent profiter de l'occasion Le plan d'aménagement de la pla 
1 
de ces cours et le lieu où ils devront 

Le pacte de !'Entente-Balkanique, provisoire pour établir entre eux une d'Eminonü ce fonctionner seront fixés par le ministè-' 
l'alliance spéciale turco.grecque, la vo- véritable entente. Le plan d'aménagement de la place re de !'Instruction Publique de concert 

1 

lonté de continuer l'amitié histor'qut QUE REDOUTENT-ILS ? d'Eminonü, devant la mosquée de Ye- avec le ministère de !'Economie. Après 

t.Ja i·ernisc û u ûra pcat1 offert i)at· 
S. i\J. Viclor-J~rnrnan11el Ill 

liouyrois ' a llU régirn(•ul 
••• turco-Roviétique. le pacte de Saadabad,: C'est de la Belgique er de la Hollan - ni-cami n'a pas été approuvé. On devra la fondation de ces cours leur fréquen-

le dernier pacte turco-anglo-fran~ais ne de qu'il s"agit. M. Nadir Nadi .,time en exécuter un nouveau. tation sera rendue obligatoire pour tous Budapest, II - Le général Riccardi .' la Hongrie. L.s évêques. aumônie•s m11i-
sont-ils pas autant de preuves concrè- dans le t Cümhuriyet> et Io ~Ropu - les apprentis. Les journées et les heu- délégué de S. M Je Roi et Emper,ur s'est taires ont bém Je drapeau. To~s ks offi-

Un spécialiste sera engagé 
tes à cet égard ? blique• que leur initiati•·• pacifique à l'administration des trams res de fréquentation des cours seront 

Et n'est-ce pas pour avoir compris et s'in,pire d"' appréhension> qu"efles comptées comme journées de travail. 
Un spécialiste technicien sera nommé 

apprécié notre objectif, par la conclu- re'>entent pour leur propre sécurité. t •
1 

d 
1 

di . Leur durée ne devra pas être inférieure 
ocn ro eur e a rection des trams et . . . · · . 

rendu aujourd'hui à Kaposvar pour remet· ciers, un gradé ;:iar bataillon et un soldat 

tre au 6ème Régiment de honved le dra • par compagnie sont alors sortis des rangs 
peau qui 1ui a été trasmis par le Roi et et sont venus devant la tribune où ils ont 

présenté les armes. sion de ce pacte. que le monde entier. 4.ujourd"hui ni l'Angleterre et la d''l tr" •t• 
1 

a 5 heures par semame ru super1eure a empereur. 
e ec 1c1 e en remp acement de M. h "t 1 dans sa grande majorit,', a témoigné de France, ni le Reich ne sont dans une Ek . UJ • Le général a été accompagné par le corn- Le régiment a juré alors de défendre 

1 rem Tor, elu membre de la com - , . . 
sympathie à l'égard de ce pacte ? IRi!u~tions assez difficile pour qu'elles Les internats des villages mandant en chef de 1 armée hongrois, ain- jusqu'au bout le drapea·J qui lui est offert 

mission permanente. Ainsi, les deux 1 Si une pareille alliance ou une étroi-
1
sentent la nécessité de renoncer à l"'ur Les demandes d'admission aux éco- si qlie le ministre d'Italie et la comtesse et de se co1nporter toujo;.irs avec honneur. 

contrôleurs de l'administration, l'un oc-
te entente est conclue. il est certain thèse. Pour que les démarches en vue d . t' les primaires internes des villages de Vinci, cette dernière représentant la Reine Le général Riccardi a remis ensuite à 

. • : d . . . . . cupera es opera ions comptables et . 1 • · Id h · que les deux pays y puiseront les me- e la paix rcuss1ssent. 11 faut que I \Jné 
1
, t des . la region d'Istanbul se multiplient. Le et mperatr1ce. un so at ongro1s une haute distinction 

mes sentiments de paix. d"amitié et 1ctes par1.ies au moins soit sujette à u-
1 

au re travaux techniques. montant de la pension a été fixé à Ltqs. I Le bourgmestre a souhaité la bienvenu, à la valeur militaire qui lui a été confé-
d'humanité. ne faiblesse sérieuse, ce qui peut arri· I L'ENSEIGNEMENT 4,5. Les inscriptions ont commencé à au général Riccardi. La femme du colo - rée par le Roi et Empereur. 

Il est indubitable qu'un pareil pacte VE'l' non point dans les conditions ac . Les cours de langues l'internat qui a été créé au village d'Ali- nel du Régiment a offert des neurs à la Enfin, le régiment a défilé devant k gé-
sera fort avantageux du point de vu.e tuelles, m·1is avec le temps, ou après de 1 Les cours seront repris ces jours-ci bey-koy. De nombreuses demandes af- comtesse Vinci. neral. 
de J'eq' uilibre de la Méditerranée. L'Ita· dur" combaL,. 1. 1,. 1 d . . fluent aux internats des villages Kor Le général Riccardi accompagné par le Le drapeau offert par le Roi <t Empe -

a eco e es langues etrangcres à l'U-
lie, qui a démontré qu'elle est soumise D'ailleurs. l'initiative prise p:ir la Bel- niversité. On attend à cet effet la rati- fali et Çekmece. commandant en chef de l'armée hongroise reur est en soie blanche. avec des flèches 
à une sage administration et qui est un gique et la Hollande provient de la f" Les cours de la Révolution et par les autres personnalités a passé en vertes et rouges et porte, d'un côté les ar· 
élément de cet eq' uilibre. en sera satis- crainte des assauts. Les deux Etats in . ication qui ne saurait tarder, du plan Les cours de la Révolution seront revue le régiment. Puis il est monté sur la mo1rics de la Hongrie et de l'autre, l'effigie 

élaboré par le recteur de l'Université 
faite. Quand des rumeurs sont répan- quiets des mouvements qui se produi - bientôt repris à l'Université. La pre . tribune dressée à cette intention et a pro- de la Vierge, patronne du pays. 

t . . •t• d 1 f t'' et qui avait été transmis pour approba- .. f" d é h U b . è 
dues dans un but malveillant. on les dé- sen_ a prodx1m1_ el'Alel eurs ron 1eres. tion au ministère de l'nstruction Publi- m1ere con erence u cycle sera donnée. none une courte arangue. n anquet a ou heu apr s la cérémo · 
ment tout de suite. Or, aucune des ru- craignent e vmr emagne s'en pren- 1 • le mercredi 22 crt. par le Prof. Yusuf Il a transmis le salut de S. M. le Roi nie militaire aa cours duquel des toasts 

. . , que. Conformement au nouveau règle-
mcurs qui nous occupent ici n'a été dé- dre a leur neutrahte pour se ruer contrE' t 

1 
f . t t" d Hikmet. et Emperear et a formulé des voeux pour ont été échangés. 

, • , 1 men a requen a 10n es cours de lan-
menti<> par les intéressés. Car ces ru- la France et 1 Angleterre et c est pour- d'•tr bli . LA PRESSE 

1 
. . . . . , . gue cessera e e o gato1re pour les ·:~s;;];;;J;§;i1~ meurs tendent à assurer la paix, à é- quo11ls suggerent aUJOurd hm la propo- "t cr ts d l'U . ·t• ~ 
·t· d · · 1 11 .1 • . t e u 1an e n1vers1 e et les examens LE • KIZIL-A Y • 

.. -.. ~ .J.::~ .... 1 ................... s1 i~n e paix a aque e 1 s n ava·cn d 1 't . , . ,, D . 1 
être longs à venir, leur sub.;tance est Cependant iJ ne nous parait pas pro- j e angues e rangeres n auront heu qua emain c~nM Jp • !':AicPr-Bav-
conn11e. C"est pourquoi il nous paraît tabL que Hitler ait préparé une granle Les secours aux écoliers indigents cluliivem1U1t. Dur~t ];.. - ·fêt;;°"',.,"';;;~~~n: 
significatif et opportun à la fois qu"el- offE'nsive prochaine. sous n'importe Ainsi que nous l'avons déjà annoncé frères en langue turque n •t t 
l ' · t · · d' Il f . une o~ n· t" ét d e parai ron e. n a1en pas ete ementies. que e orme. L Allemagne ne peut se , '"" !""ion en ue sera donnée, pas. lia Sel"Qnt retnplac' 

· t d ~pres les fetes du "ek B es. comme cha -
n se peut aussi qu'il y ait quelqu es Je er ans une entreprise pareille tant . • • v _er- ayram »aux que année, par un quotidien qui s'inti-

erreurs dans ces rumeurs Par exemple qu'elle ne se sera pas fait une idée n ot. secours aux_ eleves indigents de l'ensei- tulera • Kizil-Ày (Le • Croiss t 
il nous parait inutile dl:'. conclure un. I te de la situation des div rses puis- gnement pnmaire. La direction des é- Rouge ») et sera mis en vente au an - ' 

· coles fE'ra conn •t p · pro-' 
pacte tripartite turco-italo-grec. D'ail- sanee.s qm ne sont pas en i:;uerre. En - ' ru re au art! le nombre fit de l'association dont il porte le nom ' 
leurn, nous sommes les alliés in.'br n - tout etat de cause, elle préférera atten- · j 
!abies et inséparables de 1<1 Gr0ce. La dre ta?t que ses ressources économi­
Grèce de son côté, a contracté ces temps ques vitales les lui permettront et dans 
derniers une entente excellente avec l'espoir de trouver des occasions pro -

romrrlic a11 x cen 
l'Italie. Il ne reste plus qu'à conclure pices. 
entre la Turquie et l'Italie une paix * 
résolue. Dire : • y a-t-il quelqu'un M. Hü<eyin Cahid Yalçin est <cepti-
qui ne voudrait pas cela ? • sen.it fa"rc que, dans le «Yeni Sabah • quant aux 
preuve. peut-être. d'une bonnt> foi et d' chances de la paix; La confusion buna!. Il déclara qu'il avait intenté un pro-
une crédulité exagérées. Mais nous pou- F..st-il possible aujourrt'hui que !'Alle- u . des iangpe& cès pour voies de fait à un batelier Jaze et/ 

_,. d n negociant syrien, ou plus exacte• ent Q d . 
vons u1re e la fa~on la plus formelie magne reRtitue la Pologn!' ? Qu'ell~ 1 · d ' ue ce ermer l'avait menacé de Je tu<r L'Lôp"ital H k' .,. a ep1n, u nom de Mustafa, s'était pris de 1 . . ri « ase 1 
qu'un pareil acte susciterait une gran- consente à l'indépendance de la Tché _ Querelle ave 1 f . . en P em tribunal. Il avait même r :.;u une 
..J • • • • c e porte a1x HahJ de s·· t 1 ttr 
ue satisfaction parmi ceux qui veulent coslovaqme ? Peut-on concevoir que A ' ur · e e anonyme dans ce "en•. 

u comble de la colère Mustafa cria à son LETTRE DE BULGAR ~ 
la vraie paix et le véritable équilibre. l'Angleterre et !a France renoncent à adversaire, en arabe : L'agent s'est mis ;. ic. rerhnche du l:>a- I c 

divers ... :lClt'S 
-·•>4•-1 ..... I··---

son 4ème centenaire 

Pour le moment, nous nous bornons toutes .leurs exigences et. par dessus !~ -Layeslah .k ' telier en question. !! ·~t•'.J:llllt non !oin 
à enregistrer ces rumeurs pos1"t1"ves et marche. offrent des colonies à !'Alle - Hal"! . y1 e . de la porte du tribuna: <n rompa~tde de . ·r· t' magne ? ' ' iugeant par la longueur de ce mot deux camarades. 1 
s1gm LCa ives. Et nous répétons une fois . autant que par le ton sur leqJel il était . 

Politique de paix el ûe neutralité 
rle plus que Ja Turquie n'aspire qu'à vi- Croire à la paix, se lai::;ser entraîner prononcé ~t par la visible fureur de son' Les tro1s hommes ont été fouillés. On lest • ,. 

' 
b d h t a trouvc?s porteurs de poignards ou de co··- Sous le signe de l 1nsJrucn· p · r' · · t" 

'l'e en onne amitié avec tous qu'elle auJOur ' ui par la chimère de la f>aix •~ agoniste, en conclut que cela ne po ~ 

1 

on.- a1x egenera ion et une volonté construc -
~ ' u- teaux à cra d' .. t Il é 1 

nourrit envers tous des sentiments de n'est que folie. Qm sait quel evénement vait ôtre qu'un sanglanc outrage Et 1 ' n arre . s ont té déffrés . avec tout e monde tive, appliquée au progrès et à l'enri· 
paix et d'humanité. Et dans le cadi·-' de nouveau. créant une s1"tuat1"on nouvel! adressé un recour t "b 1 • i a 1 séance tenante au procureur pour poct Sofia, novembre, - Le gouverne - chissement intellectuel du B 1 

~ . s au n uns pour rnsuJ- d'armes h"b 1 ment de M K. .. u gare. 
ces sentiments, elle CRt prête à accueil- rendra la paix jJOssible. Mais tant qu 'u . tes. L'affaire du tribunal QJi est un ph" 1 . . pro 1 ées, en attendant Que l'on · iosseivanoff, président Certes le Roi qui est le pr t t de 
1. 1 1 ' 1· puisse tlfer au clair I'affa" d 1 'du conseil mi ·st d aff · · 

0 
cc eur ir avec sympathie et sincérité tout•• ne modification essentielle et profon o oguc averti. eut Quelque pein' à ré-pri- Ife e a mena - · . ' . m_ re es rures etran- l'instruction publique, a puissamment, 

proposition,il'où qu'elle vienne. Faisons de de ce genre ne se sera pas produite, mer un sourire à la lecture de la requête ce._ geres,. ~ affume, dans sa déclaration,! contribué au cours de ces dern1eres ~O 
des voeux. au nom de la paix et de l'hu-/la guerre continuera. du brave Ha!il. Un client difficile la pohtJque de paix et de neutralitél années, à la reconstruction spirituell<' 
manité pour ces excellentes rumeurs Si les Etats neutres avaient été un -:-- Mon fils, dit-il au prévenu, cc mot L'autre matin, le tailleur Mehmed Ki- q_u'enten~ ~ursuivre la Bulgarie, poli- du peuple bulgare. Le gouvernement de 
qur n'ont pas été démenties. peu plus résolus, plus décidés et plus qui t'a tellement choqué n'est nullement ral établi à Emi"6nü, à l'enseigne de l'E- tique qm repond le mieux aux tendan- M. Kiosséivanoff fidèle interprète de 

Le vieux proverbe turc : c les nu·ts lcourageux. s'ils avaient été animés d'i- iniurieux. Cela signifie tout simplement : toile (Yi!diz) reçut la visite d'un client ces du peuple bulgar~. la volonté de S. M. le Roi qui incarne 
sont enceintes • est démodé. Aujour - dées plus larges la paix aurait été pos- N'as-toJ pas honte ! bien mis Qui demanda à voir certains mo- En effet, profondement pacifiques., la pérennité de l'esprit bulgare met au 
d'hu· ·1 f t d. · · ' c r dèl o . les Bulgares se sont toujours · 1 • 1 ' 

'. 1 au 1re : c les minutes sont s1ble. Leur rôle n'ebt pas d'aller de por- . on us _et penaud, le plaignant se dispo- es. n les lm présenta. Aucun ne bi n . . . passion-1 premier. P_ an de ses préoccupations Je 
enceintes•· lte en porte solliciter la paix pour-l'a- sait à retirer sa plainte. Et il aurait sans plut. és .pour les quest1o?s qui intéressent fe11me des1r du peuple bulgare de vivre 
LE CALME PROVISOIRE DANS LES mour de Dieu. Leur tâche eut ét · d doute payé les dépens. Mais les témoins C'était, de toute évidence, un client dif- le .deve~oppement pac1f1que de l'homme., en paix avec tous les pays. 

d . e e cité• 1 · · r ·1 Meme a cette époque si somb d 
BALKANS ire : Nous ne voulons pas la guerre ! 1 par u1 sont mtcrvenus impétueuse- ici e. h" t . . ·1 d . . re e son Cette politique de paix et de neutralitC 

f:t de f 1 • . 

1 

ment. Comme î . . is orre ou 1 evait travailler au triom 1 , C . , ormu er une propos1t1on concrè- ' promenait autour de lui un h . . . a trouve un écho favorable dan 1 ca· 
u:·d~o11r~ der;'7:·· COM',1."P M A"m te basée sur le principe des nationali- - L"Alepin, s'écrièr~t-ils a dit en ex - regard désabusé et légèrement dédaigneux p ~ dellsonl mdependance politique et pitales étrangères. La presse b:ll:ni • 
l • ns ," • a it > ln tend.n··e "" tés et sur le droit des nations de se di collent turc : Vile individu, homme sans il avisa !, veston du patron su<pendu à c~ ure e, e peuple bulgare s'enthou- que a accueilli avec un . t"sfac 
a pu1t et a ~tablfité Jans lt.'~ llJl/...i111-. riger elles-mêmes .. - mora1îté; ce sont-là des insultes Nou 1 un porte-manteaux. siasmait pour les choses de l'esprit. Le~ ti 1 d. l t' e vive oa. I. • 

se renforce · · s es idées d l"bert' · on a ec ara ion du qouvernement de 
. J . . • ... avons entendues de nos oreilles... - Tiens. dit-il, voici ce ue ··a - . e L e qui l'agitaient, ac M ,.. . . . ~ . . • 

Tant la politique des Etats balkani S1 les memes Neutres qui tremblent Mustafa proteste dan· un ch b. . ne co'.Jpe •1ég·~e Q J ppelle u quirent un prestige d'humanité J·uste . tKwssed1vanoff, qw fixe les lignes di 
au· rd'h · t · , · . · • ara ta 1m- ' ~" · rec rices e la l"t' d · 

ques eux-mêmes que celle de l"Italîe et JOU u1 e qm prcc1sement parce- arabe, mi-turc. Il affirma ,. ' . Et il . . . ment sous le signe de l'instruction ui • . po' ique e la Bulgarie. 
de l'Allemagne semblent favorables à qu'ils. o_nt ~ur. sont considérés des 1 prononcé les mots qu'on l~ui~ na~ iama1sl il alpa s~é';;,~~ en dev~ir de _1 essayer. Puis constitue la plus belle manifestation des ? est _la un signe de l'esprit de corn: 
la consolidation de la paix dans 1 B· 1 quantile neghgeable . et sont &rasés à' qui plus est qu··1 1 . P e et, ce o: "dé e,ma1s .'! esquissa une moue conquêtes de la paix prehension et de collaboration dans ]CJ> 

k ( es a - f'laisir : t l . ·1 1 ' i es ignore. c1 ment, c~ n'était pas ce qu'il vo·...1 . Balkans 
ans. Par la démobilisation d"une partie , .' ava.en eve un p'.lre1 dra]l('au En présence de cette situation le . lait Il replaça 1 •t à . L'esprit éveillé du Bulgare son cou- . 

d t • et avaient entrepr·s d' mposer 1 · • iuge · e ve ement sa place et ' 
es roupes quelle &\'ait a.ccumulécs à ' . i 1 _a paix en n conclu à la nécessité de nouveau t• - s'en alla. rage moral, son héroïsme lui ont incul-

ses frontières, la Bulgarie clont l'atti- ~on nom, E'n aioutant qu'ils étaient prêts moins. .x e P è qué la force de marcher sur la voie du 
lu'!e avait pu "SOuvent paraitre ùout . a prendre les armes contre quiconque - Layestaliyi~e ' E . d eu apr s, M. Mehmed voulut remettre progrès spirituel 

cu~e ·t . · ssayez e répéter son veston Il const t 1 1 · 
manifeste l'intantion de se conformer aurai repousse leurs propositions. le rapidement ce mot deux ou trois f . . ·.. . a_ a a ors Que e por - Dans son discours lors de la célébra-/ . ---<>--:- , . 
à l'harmonie générale monde entier aurait été sauvé du sp~c suite L'arabe n'est décidément ao1s de tefe~~lle qu '~.avait la1s~é en poche avec les tion du cinquantenaire de l'Universit~ C"~a~r~. II - La police a decouv rt " 

l (• è tre de la guerre, Mais les Neutres ont lHngue facile . P s une 25 QS. Qu il contenait avait d1s;iaro1 ! de Sofia S M 1 R . d t 1 iu a eal un faussaire Q'11 impr11na1t de 
,a ,r te, la Roumanie et la y . Il f ' . . e 01 - on on con. faux billets d 

slavie, qui "sont membres d J:L, ougo. peur. Ils fuient la guerre. I<èt précisé- : Che Th. . . . ne. it qu'un bond jusqu'à la polie • où nait les qualités de savant qui lui ont . e I.ooo pes.-tas. 
. e r,ntente-1 ment parce qu'ils la f . t li f ' z em1~ il fournit •m s1gnaleme t trè· dé" .,.. 1 !' t' 

Balkauique n'ont pas d'aut . men . e e rappe La· <cenc s"<st déroulée da 1 .d n s .a1 .. c du vau es ime du monde scient'fique à WAGONS-LITS ..... DE Ille CLASSE ! . . re aspira • il leut1) portes , Tel t 1 d ns e corn or voleur Moins e 2 heure ~ ù !' 't ' 
t1on que de \1VTe en paix N'ou' sauon• H li ù . es e cas e la de la 3ème Chambre Pénale du tr1"bunal n· ét. •t .. s o;i··s '"' ,.. . e ranger - a déclaré que des salles de R 

. . " o an e et de la Belgioue Pu·sq ' Il . ier a1 ·•!r' 'ré â Kuzkun·uk I' cours t . . om..-. II - Afin de pccfectionner l<S 
quels sont les uts de l'An~Ieterr• et d 1 d . • • . ' u e es eS<enhel de Beyoglu Un homme en pro·e ' Il " . . ' ' ' son sortis, armes pour le tra - services mis à la d1.spos1"t1"on du public . 

o ' e 01vent etre écrasées auta t t . ' sappe ~ • •knv ,_ .. • ' C.·t i ·1 t . h. 
la France dans leur poHique balkan· h n vau mar- à ane vive émotion, s'est adressé à l'agent 1 t . ""'" .. . . " a·:eaxlva1 e enr1c is de connaissances. plu l'administration des chem1·n, de f<·r ,·talicns 

.. i · c er courageusement comp es t'. E• r.!'stit-.:·! 1:--l!!tt··:· q · · · ~ é . -
. de police Ahmet en faction devant le tri- vait pu <U !c t~mps i I• '. ' '· n a-1 s1e:~e~~n. radtions de jeunes gens qui a décidé d'introduire Je service des cou· 

on m U!t ans la vie un désir de chettes dans les voitures de IIIe classe. 
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L'ami distrait. - Elle aussi? cier de cavalerie, j'avais affaire à des ca- • • • . LES CONTES DE c BEYOQLU > 
Le mari. - Pourquoi c.aÛSSJ>? 

Le5 plumes du paon 
• 'marades ne montrant pas une telle sen Vie économique et financière ~Potin~ u Il voyageur qu1,stbiht~ne telle sensiblerie, ironisa Lan - d B ""l-

b. · t l• •h desse. D'un sa1nedi à l'autre e eyon- U cheux qui trouvent à redu• à rout - d• ai a c asse - Ils tentèrent de me convertir, reprit -- ~ ce que certain club de notre ,,·Jlle se Jjvre 

Le Marché d'Istanbul 

On s'est pl&nt - 1/ y a d~ Aens 4r1n -

le v1eil1ard, en me faisant courir le gros 
Par MARCEL DUPONT g1b1cr. Loyalement, j'essayais, mais cc fut Le cavalier brun 

Ce soir d'ouverture, après une chasse 

fructueuse, Custaux, Landesse et Peyret­
lt prirtnt le train. Ce fut un beau hour­
vari ; il fallait caser les fusi1s, les car -
nit:rs gontlt~~. lt:s quatre chiens, et le con­
\.'01, s'ébranla comme nos trois Nemrods 
n'avaient point achevé leur installation . 
lis d-.irent s'excuser auprès de l'unique vo-
tageur occupant le compartiment avant 
eux, ce qu'ils firent avec politesse et bon­
lt: humeur. 

pire. Un JOllr, ils m ·emmenèrent chasser - -a.,...""'""• ..... 
le cerf en forêt de Roumare, près de 
koucn. Au dêbut, je:: dois le reconnaitre, 
j'éproJvai une joie intense à galoper d~r­
r1ere les chiens, mais JC ne pensais qu au 

Les cotations sur les principaux 
produits d'exportation 

Le général Erkilet, dont nos lecteurs- ont 
pu apprécier le talent de critique militai­

re, aime, dit-on, à radpnter J'anecd~ e sui­

vante dont il lut J"un des principaux ac­
teurs. 

Encore tout jeune officier d'infanterie sport sans envisager .iOn but. Que m'im-
portait la malheureuse bète poursuivie, BLE : 

-~·~-

> • > 31-35 
• 

le général Erkilet fit un stage en Al/ema-

traquée ! Ce qu1 m·enivrait, c'était cette Marché à tendances diverses. lç sivri 
galopade à travers bois, ces obsta<:Jes a- Le blé de Polatli a haussé de prix avec coque 

85 1 &ne dans un régiment de .... cavalerie. 
> 13.10 C'est ainsi que lors d'un concours au-

> 

bordes et franchis d'un< foulée ; les a - passant de piastres 6-6.15 à 6.20. > > > 

boiements de la meute, les sonneries de Le blé tendre a, par contre subi ain- MOHAIR : 
L'homme ne répondit pas et s'enforça trompé, le <;iécor incomparable ou >e pour- si que celw dur, une certaine contrac- On observe sur ce marché un fléchis·· 

dans son coin d'un air bourru. Gr:Jnd · · 1 E 

14 quel as~istait 1' Empereur Guillaume J J , 

l'un des cavaliers - un Allemand brun 

comme un Maure - heurta un obstacle 
et tomba. 

à une activité, d ailleurs intense, mais qui 

ne répond pas à son appel/at1on officielle. 

On y lal'C du tennis avec entrain ; Je 

club dispose même du plus beau court de 
notre v1/le qui a coût6 fort cller à la Mu­
nicipalité. 

Le meilleur monde se réunit dans ses 

salons et la Jeune~ d1~~e d'excellents 
fauteuils d'osier pour s"y entretenir de su-

1ets divers, où Je sport ne forme pas né­
cessa1reme1~t Je fond de la conversation. 

Mais enfin, on n'y fait pas du sky, on 
n'y enseigne pas la pratique de ce ~port 
de montagne en l'on ne tente rien pour son 

développement. Dans ces conditionb, on a su1va1t cette course ellrénée. tion de prix. sement d'ordre presque genera . n 
2tntilhomme campagnard. Tirant sur sa > Or, 11 advint ceci. Montant un che- Blé tendre Ptrs. 5.28-5.32 sont exclues les deux qualités • çen -
Pipe, il se mit à observer ses compagnons val excellent, j'étais parvenu à me main~ > » > 5.20-5.27 gelli > et «sari > qui demeurent stables 
~c voyage lesquels, tout à l'ivresse de tenir en tete, à la qJeue des chiens. Sur 1 

» dur > 4.20 à leurs prix du 24 octobre. 

Le Kaiser, à qui l'on avait dit qu'il y demandé qu'une enquête soit menée par 

avait un officier turc parmi les coure~r~, l'inspecteur régional de la culture physi-

d
<urs exploits cynégétiques, se livraient à le soir, après une poursuite acharnée, Je ' > > • 4.18-4.20 Oglak Ptrs. 107 
es 1nimiques t:xtraordinairts, simulant rf é · ' bo d 97 102 20 ce tait a ut, mais il refusai~ e se La qualité dite « kizika > est passée Ana mal > - • 

coups doables - pan !. .. pan !. · · - chu- rendre. Eh bien ! savez-vous ce qu'il ht 'de piastres 5 à 5-5.15. Deri > 70 
tes de corps, fuites froufroutantes d'oi - é h V1 · 60 
seaux dans les taillis, le tout accompa -
&né d'exclamations, d'éclats de rire et de 

pour c apper au couteau t .• t ess1eurs, SEIGLE ET MA.l.S : 1 Kaba > 
il nous mena battant jusqu'à un polllt où . 

1 
. LAINE ORDINAIRE 

la forêt Sè termine brusquement a;i oord ' Le prix du seig e a subi une haUSSè Prix fermes. 
. . progressive quoique assez faible pas-

d une falaise, haute de cinquante metres, . : Anadolu 
surplombant à pic la vallée de la Seine. sant successivement de piastres ::!.!:> a Thrace 

krandt"s claques sur les cuisses. 
Ptrs. 45.20-46 

> 59.20 
Toutefois, l'un des chiens étant venu 

s'installer ~ur M'S pit:ds, l'inconnu le re -
Poussa sans ménagement et bougonna : 

Arrivé là, d'un bond, il sauta dans le VI- a.n. ::1.18 et a.:.io. 
· 1 1''erme le mais blanc à p;astres 4.15. HUILES D'OLIVE , h 

de. Il se •u1c1da, messieurs. Apres cela, Différences très faibles, plutôt aus-
- Quand on est cchasseur avec chiens•. pensez ce 4.Ue vous voulez : je hais la La qualité de mais jaune atteigrut le . 

PoJrquoi diable ne pas monter dans le chasse. , pnx maximum de piastres 3.::lïy.. I sier~a 
compartim<nt réservé à cet usage ? \ l'trs. 3.25 

- C'est exact, répondit Peyrette, et Je 
Vous demande pardon ; je comprends fort f 
bic:n qu'on n'aime pas les chiens. 

- J'adore les chiens ! s'écria Je vieil -
lard avec une sorte dt rage. 

LA PUISSANCE DE L 'ALLEMAGNE 
EST FORMIDABLE 

UN TEMOIGNAGE JAPONAIS 

• 
> 

AVOINE 

3.37Y, 
3.30 

> 
de table 

> > 
pour savon 

Le prix de l'avoine qui avait subi de- > > 

Ptrs. 41-42 
• 40-42 

> 

• 
> 

> 

40 
39 
29.10 
30 

- Alors, le: mal n'est pas grand, avouez­
le. 

!puis quelque temps, avec chaque nou- 'B EURRES: 
New-York, 10 - L'ex_-a,mbassadeur du' velle semaine, de continuelles fluctua - Les prix se maintiennent assez bien 

Japon à Berlin est amve a bord du pa - tions vient encore d'accuser un mouve- · l li''- · 1 
J' h h · 1 • , ' en ce qw concerne es qua ~ supe -

- adore les c 1ens. mais ie ais es
1
. quebot italien Rex. Il a déclaré a la pres- ment de baisse suivant immédiatement . t t · 1 ha 1 

ch 1 . ' rieures e son a a usse pour es qua-
asseurs sse que la puissance militah~e allemande la deritière hausse enregistrée. li . ~-'---

M f . h l · · 1 tes seconwu."'"· - crc1, 1rent en c oeur es trois amis est for1nidablc. Ptrs 3 26 
· · · Urfa l 

\1t.xes. Par le mi:me bateai.J. est arrivé le nouvel 1 > 3.18 > 
11 Il y eut un siknce au cours duquel l'i- ambassadeur des Soviets à Washmgton.11 ORGE Birecik 

rascible voyageur parut reprendre son cal- s'est rciusé à toute déclaration. · 1 L' f . ul' d 5 
- · · à orge ourragere a rec e e paras Anteb 
.. ,t, Au bout d'un instant, li se mit so:.i- L-.;s deux d1plo1natcs ont rendu hom d 

1
,. Il d . d ' 

rir··. ans mterva e d'une ouzaine e Mardin 
.... mage à l'excellence des services mar1tl 
- Excusez-moi à votre tour, dit-il, ma mes italiens. 

Parole a trahi ma ptnsée : JC ne hais pas 
l{'s chass<:urs, mais la chasse f Il y a une 
nuance. 

ALLEMAGNE ET BELGIQUE 

jours. Diyarbakir 
Ptrs. 4 Kars 

> 3.35 Trabzon 
Très faible différence sur le prix de CITRONS : 

Ptrs. 105 

• 
> 

• 
> 
> 

• 
• 

100 
95 
95 
93 
90-92 
88-90 
80 

- Ehl s'écria Custaux, que vous a-t­
elle fait? 

--0--

Bruxelles, 10- Des délégués du 1nin1s­
tère des affaires étrangères ont quitté Bru· 
xt:lles aajourd'hui à destination de Ber -
lin en vu< d'entan1er des négociations d'or 
dre économique avec l'Allemagne. 

l'orge de brasserie, se réduisant à une On enregistre une baisse sur les prix 

- Rien, mais elle bless~ ma sensibilite. 
Cette ha1nc date d'ailleurs de ma prime 
Jf:unesse. J'avais à peine quatorze ans, 

q\J.and, pour le première fois, j'ai éprouvé 
e degoût de ce noJ.veau massacre des in­

nocents. ?vlon père était, comme on dit, 
&rand chasseur devant l'Eternel et, cha­
<lue année, l'automne vt:nu, il pourvoyait 

la tabk familiale de perdreaux, de fai -
llans tt de lièvres. Nous nous régalions, 
j'tn conviens. En 1883, si j'ai bonne mé· 
moire, un digne abbé corse, auquel mes 
Parents avaient rendu quelques services, 
nous invita à passer les vacances dans Jnt 

\Taste maison QJÏl possédait au col de 
Prato, dans une des contrées les plus sau­
vages tt les plus pittoresques de cette île, 
ll'le:rveille du monde. 

hausse d'environ 2 paras. des citrons d'Italie. 

Ptrs. 3.31 1 490 Ltqs. 9.50 
> 3.33 300 > 8 --8.75 

OPIUM : i' Voici le prix des citrons indigènes. 
Prix .inchangés. 504 Ltqs. 9.50-10.-

APPEL DE RESERVISTES AU .lnce Ptrs. 6.50 1 420 > 8.50-9.25 

DANEMARK 1 Kaba > 300 OEUFS : 
NOISETTES 1 Ha.UBSe très sensible sur les prix cie --<>-

Copenhague, 10-- En raison de la situa-

tion, Je gouvernement a décidé d ' augmen­

ter /es effectifs de l'armée ~c de la marine 

en appelant "D..JS les drapeaux les recrues 

de la classe 1938. Les effectifs réguliers 
de!; forces armées seront de ce fait doublé. 

Le nouvel appel de recrues augmente au~-
si automatiquement les troupes de réser, .. e, 

PRECAUTIONS A VILNA 

Marché résistant avec tendances la caisse de 1440 oeufs (lri). 

haussières pour les prix de la nouvelle\ Ltqs. 27-28 

récolte. • 33 
lç tombul P:t.rs. 31 R. H. 

---~s:•~is:---

1nf ormations et commentaires 
de l' Etranger 

ne douta pas un seul in~tant que cet of -

licier brun, et d'infanterie par surcroit, ne 

fût le cavalier tombé. 

Et, se faisant présenter le ca\·a./ier mal­

heureu1<, il eut pour lui quelques mots ai­

mable~, lui parla de la Turquie et lui de­
manda son nom. 

La main à la visière, l'autre prononç:1 

un des plus beaux titres à particule de 
l'armprial de Prusse. 

li y eut un froid .... 

Le dernier à le savoir ... 
Un mari trompé. - Tu sais Suzy est 

la maftres...,e de Raymond .... 

que, que le club à J' appellation impropre 
~J1)' dissout et qu'un véritable club des 
Sports de Montajne soit créé. 

Mais a/prs où sera forig1nalité de la nou­
velle institution ? ...• 

Un souhait 
Dans ce confrère du matin, Monsieur 

cite, réc-t~, se cite et situe ... la situation 
Madame versifie, mystifie et nou::. hor­

rifie. 
Nous sera.t-il permis de formuler 

double voeu? 
un 

Que Madame mette en vers Monsieur! 
Que Monsieur mette en proae Madame! ____________ !"""!"' ________________________ , 

Itlouvelnent Maritime 
.... 

ADlllATICA 
SOC. AN. 01 NAVIGAZ IONE-VENEZIA 

f~t~ \·apl'UI' f 
11• 

11:' l•t't' ... !'oi 

l!Jiltll jl'lr-1.l" 

" 

l'All PlllO<i Lili 
BliSF\IRO 
FE!'i'1('JA 

MlillA~O 
C.\~IPIDOnL111 

ARBAZIA 

N •) \ 't• 111l•rr· J 
Nt)\ f'lllf)l'('I 

n.····cmh1'l' 
1>1•t·emhre l 

lltrrreùi 

Jeudi ltt ~ove111bre 
.lt·nùi .JJ :\uvf'anhre 

pour l'Amérique 
Nord 

Départs 
du 

::iA \OL\ 

pour Izmir, Le Pirée, Brindiai, Ve-

nise el Trieste. 

Bourgas, Yams, Costantza, Sulina, 

Galatz, Bruila 

Pirée, Naples, .Marseille, Gènes 

Salonique, 
'fricste. 

Izmir, Pirée, 

Burgas, Varna, Constanza. 

Y enise, 

Cavalla, Salonique, Volos, Pirée, Patras, 
Brindisi, Ancône, Venise, Trieste 

l'r. GIO\"A"NA de Gènes 20 
" Naples 22 

dl' G~nes 2b 
• Bartelon11c ~9 

Décem. 
• 

Dé ce m. 
" 

*Mon pere ne manqua pas d'y chasser. 
Le jour de l'ouverture, il décida de m'em 
lllener. M ayant confié un de ses fusils, il 
lll'en apprit 1~ mani ment et me donna 
lts conse1ls d'usage. Mon enthousiasme é­
tait grand : j'étais chasseur, j'étais un 
homme 1 

Vllna, 1 r - Les autorité:s ont pris des Plans d'action pour le développe· La consommation d'anthracite 

menJ de la cullure italienne du J . obligatoire en Espagne \'l J,(.;,\\I \ mesures .sévères en vue d'é11·iter des trou­

bles possibles à J'occn!;ion du prochain ar- liège Madrid, 12 - Dans le dessein de ré-

R 12 P la d cti 
. server aux llldustries l'emploi du char-

de (i(·11c' 
" \aples 

U \ovembn· 
1 il 

<lo (,~/.l'S 2.J :-\U\l'lllbn· 
" Napl s '.!5 " 
·• 1Jisù1>1111e '.lti • O <> parts pour le 

Plata 
Brésil -niverwire de l'indépendance ,:.Planaise. 

UN INCENDIE A KAUNAS ... 
--<>--

KatJnas, 11 - L'enquête en cours paraît 
établir que l'incc:ndie qui a détruit une 

propriété dt l'ex-président du Conseil.près 
de Vilna e3t l'oeuvre de criminels juifs. 

... ET UN AUTRE A VILNA 

ome, . our pro u on 1-

tal . d 1.• (d t bon, le gouvernement espagnol a rendu 
1
, 

1
• v 

ienne u iege on nous nous som- . . . , hr ' ·, -' 
d · ·à . t . 1, obligatolI'e la consommation d ant a-mes eJ occupe e qui comme nous a-

vons dit, a son centre principal en Sar- cite (dans la proportio~. ~ma du SATLlt\L\ 
daigne) la confédération italienne des 75? du combustible utillse), pour la 

· lt · ti la cu1sme et le chauffage, pour les parti-
~icu eurs a =s en ac on un p n or-

. 1 · t d - d . la culiers, les hôtels, les restaurants, les garuque, pan qw en a onner a • . . . 
lt t . 1 d li" 1 1 d hopitaux, les ecoles, les lycees, etc. cu ure na 10na e u ege e p us gran 

d .. ( 'ê""' 
:'l <tph-s 

dt• 'f'ritSll' 

Pcttras 
" \apks 

! 

(j 

8 
~ 

11 

llél'l·mhre 

" \ ~:rn; N 1 A dr Trirste 19 
l>cl't'mhn· " \apit'S 21 

• (:è11es 23 " 

7'-iovem. 

' 
" 

" Barcelone 24 

" 
• 

> De grand matin, no:.is partons, l'oc:il 
aux aguets, l'arme prête, marchant à vingt 
Pas l'un de l'autre dans les brLlyères hu­
lllides de rosée. J'ai encore dans 1..-:s yeux 
<:e paysage féerique, les cimes du Monte 
C:into drapées d'un rose violet, le ciel b~eu 
&ornh:e ; Je me SOUVlc:ns aussi de ce silen· 
C< parfumé et d< cette atmosphère légère, 
1rréelle, charme sans rival de la montagne 
Corse 

dévelop"""ment moyennant un eq· uipe _ La ligne aérienne Rome-Rio de Vilna, 11 - Un violent incendie a é::-la- :r-
me1,1t plus moderne et la création d'ou- Janeiro ::;A \"OL\ 

'' (;è11ts 

I..i~b 11.c 

dt Ge11l'' 

Départs pour les Indes oc­
cidentales.- Le Méxique 

.1> Soudain, pfrrr !. . Une compagnie de 
Dtrdreaux s'élève ~ous nos pieds, fuit à ti­
tt .. d'aile. Ensemble no..is épaulons, les deux 
Coups partent <t deux des fuyards dégrin­
i;oient. Ramasser ma proie!. Je me pré­
tlpite, ch<rche d'abord en vain dans les bru 
Yères, puis aperçois le perdreau se traî -
t'tant, tncorc vivant, sur un espace rocheux; 
il a une ai!e brisée je m'approche ; il me 
Voit ft, saisi d'épouvante, espérant m'é -
Chapper, cherche une cachette où se blot­
tir. Son oeil, dilaté par la peur, me fixe, 

lon aile traînt sur la pierre, son pluma­
it t:st maculé de sang noir ; je vois tout 
Cela, je reste interd1t. bouleversé, ne sa -
Chant q:.it faire de ma victime. 

:. Mais mon père m'a rejoint. 
» - Excellente leçon 1 me dit-il. Voi­

là co1nment on ach~ve un perdrea·J bh.:s­
at : tu prtnds l'animal comme ceci et, 
V'la 1 d'un coup sec, tu lui ca.>ses la tête 

Contre qnt !'.Urfece du>t. Ça y t:st. il es~ 
tttcrt 1 

» J'ai \:il tout juste- le temp.> d'apt:r­
t Voir sa main ttndut:, le sUf39Ut déses • 

îlfré de l'oiseau : déjà la pauvre tête bri­,. 
~lt Mt::Ssieurs, c'c::n était fait. De cc jour 

té au parc militaire. 

LA VIE REDEVIENT NORMALE EN 

ITALIE 

---<>-
TOUTES LES MESURES PRISES EN 

SEPTEMBRE SONT ABOLJES 
--0---

Romt, II - La vie, dans la capitale 
et lt:s grandes villes italiennes redevient 

normalt. Les restrictions décidées les pre­
miers JOllrs de septembre sont révoquées 
peu à peu. Ainsi, à partir de dimanche-,les 
dancings rouvrent et les cafés et restau -
rants pourront fermer à 1 h. du matin au 

lieu de minuit. 

ee pend. lamentable, aJ bo'1t du cou fra-1 

li! Jurai d~ ne plus chasser et j'ai tenu -.le suis fort curieux de voir l aspect 
ParoJe. Dieu sait pourtant que les occa- 1 que revêtira la ville d'Istanbul... 

'1ons ne m'ont pas manqué. Devenu offi-1 

vriers spécialisés dans les soins à don- Rio de Janeiro, 12. - La nouvelle 
ner aux plantations de chênes-liège et datée de Rome de l'imminente inaugu-

de Gê11es lfl ?\ovemb re 
J,Î\'OlHUC 16 " 

• )Iar:'.)eille lB I< 

ALŒA 14 llét'e111 hre 

" X a pies 1 f1 

dans la récolte et la conservation du ration de la ligne aérienne Rome-Rio de l'r. ~IAHIA 
liège. Janéiro a eu une grande répercussion 

tl" Trie-tt 
• \ap'es 

2 1 let'l'Jllhre 
5 

Pour l'An1érique Centra_! 
~t le Sud Pacifique dans le monde politique et commercial, 

Les Ira vaux de bonification en Sar- B ésil. Ar ti' tt li Ol'E.\ X 1.1 tant au r qu'en gen ne, ce e - de 'l'rit'~IP 
" Xupll·S 
" (J èues 

1 o l>é1·Pm hn 
1:l • :\1 8 VllWILIO <lép. d,, (;è,1es 2 Déc 

• llurcelone ! Déc 
L1s Pàlmas 8 Déc 

daigne el en Campanie gne étant destinée à se prolonger, par 
Cagliari, 12. - Pour compléter le plan la suite, jusqu'à Buenos-Ayres et de 

de bonification intégrale en Sardaigne, Buenos-Ayres à Santiago du OJ:ùli. 
on a destiné 400 nouveaux millions de L'Italie el l'électrification des che • 
lires. Cette somme, qui repré1!ente un 
dixième sur le total de la somme pré­
vue, est destinée .spécialement à des 
travaux de bonification hydraulique de 
la Campanie. 

mins de fer 
Rome, 12. - L'Italie possède une 

longueur de lignes électrifiées supé -
rieure à celle de n'importe quel autre 

(Voir la •uitc en 4me P•t•) 

... qu en sera-t-il de la place de Tak - .. ]'o.i pu me rendre comp, e plus ou 

sim ? moins de ce que sera le stade de Do/ma -

bahçe 

11 " " 
" " l3arcelo11c Hi " 

Facilil"s tic \'O )ll\Je sui· les Cbcm. de Fer <le l'Ktat italien 

Agence Générale d'Istanbul 
s.u·ap hb.clesi t.>. l 1, l \l :\lumllane, Galata 

fdtµlivu~ J•o17 8-9, Au c bureaux de Voyag~• Natta Tel. H9H 8614 
• " W ' Lits 

... Mais que sera la place d' EminOnü? 

- Ce sera une fleur 

- ? ? 

- Et oui; elle s'épanouira au pr1n 

temps ! 
<.,_.. .. o.-& If.tir GU. à 1' c ü..- •J 



r-flEYOGLV 

QUE S'EST-IL PASSE AU JUSTE DANS. LA MER DU NORD ? 

l,je récit du pilote allemand }-,rancke 
(1ui aurait homl,ar<lé un porte- 1 

. l . 1 av1ous auy ais 1 

1 

~~~c~~·· ~~:-.-~~­

J ntervie\v exclusive pour · 13eyoglu'' ----
(De notre corrcspond~nt particulier en A1lcn1agne E. Ntrin) 

EN MARGE DE L'HISTOIRE 

La rivalité entre Ali 
et Ziya pa9a 

D imanch e 12 N ovembre 1Q39 

Vie économique 1 ~ 
j et financ ière LA BOURS~ 
j Suite ue la ,~rue paa;e) 1 \nkara 11 :\nirmbre 1939 
pays européen. Jusqu'à la fin de 1937, la ' _._ 

longueur des lignes électrifiées était en 11 0111· ... •nl111·11111l•f ... ) 
Europe, de 18.500 Jans., progressant 
selon un rythme de 1.400 kms. par an. ' (Ergan.i) 

«If')! , En 1938-39, les progrés ont _été encore Act. Banque Centrale 
Ziya refusait d'obéir à l'éxécution d'actes plus remarquables. Les donnees les plus 

.!:.~.$. 

19 ti:l 

l IO.bO 

Le padi9fih n'oubliait pas Ziya. Ce der 1 ES 
contraires aux intérêts du pays, et soute- récentes touchant le réseau italien é - .

1 
CHE QU 

nier fut nommé membre du conseil supé-
nus par le ministre. Alî trou.va un moyen lectrifié, donnent, à la fin du premier 1 --

rieur (meclisi vâlâ). li revint à lstanb~l. t bBD!I<' Fcrm.-tu1 <' 
pour éloigner son adversaire. On le nom- semestre de 1939, 4.891 kms. de lignes 

Peu de temps après il .fut transféré au 
• ma inspecteur de Bosnie, ce qui était une avec 6.000.000 de parcours mensuel. Lon.dre8 1 Sterling Berlin, novembre. - Il y a dix jour$ rap1dc;1nent pris de la hauteur et atteint poste de beylikçi et son titre de pa!jB fut 

'·H " -1:m.:J1' tr~ importante fonction. Mais cette no- Après l'Italie, en fait d'électrification New-York 100 Dil.lara un con1muniqué allemand annonçait qu'u · un plafond dt 3.000 mètres. changé en bey. Ziya bey devint de nou- 1 
1 mi110tion n'était pas pour préparer un des chemins de fer, viennent la Suède, , Paris 100 Franca 2.96b7ii 

6.b!15 
29.21 

G\JA !1:1 

ne ~scadrille allemande avait attaqué dc·s TOUCrlE OU PAS TOUCHE ? \veau. proche d'Abdülaziz. 
suce~ à Ziya. On l'obligea à donner sa dé-' puis l'Allemagne, la Suisse, etc. Milan 100 Lires forces navales angla1scs dans la Mrr <lu 1 

Puis 1'a1 brusquc·ment plongé l\.r1&is a-, Ah ne pouvant surmonter cela se de - mission, après un mois et d·emi On le nom- La marc:he intemalionale des mar .. ~Genève 100 F. suisaea Nord et qu'une bombe de 500 Kg avait 
près avoir percé le rideau de nuages j'ai mandait c, qu'il devait faire. Ziya b. était ma pour I• deuxième fois au conseil supé- 1 c:h és financ:iers 1 Amsterdam 100 Florins attt 1nt un porte-aVlns et une bombe de ' "' f 1 
cons~até q~c l'attaqut ne serait ;>Oint cou- très droit, très honnête et par con3équent rieur. Ainsi Ziya trouva de nouveau Ab- Berne, 12. - L'Agence suisse c. A- Berlin 100 Reicàsmsrk 

250 Kg. un croist·ur. L'Amirauté anglaic:e f 1 
déme11.ai .. catégoriquemtnt cette 11ouvel -
lt et alors que la presse allemande in -
s1nuait qa'il s'agissait du porte.avions 
Ark Royal. l'attaohé naval améric•in à 

ronnéf de- succt..s. Alors j'ai rt-dressé mon il était sévère, décisif, ardent ,nerveux. dillaziz. Il écrivit une longue ode. 11 y mens > publie une intéressante étude. Bruxellee 100 Belgaa 
appareil et pris de no;.iveau de la hau - Dans les affaires d'Etat il ne pouvait sup- disait : 1 sur la marche internationale des mar- i Athènes 100 Drachmes 
teur Les destroyers anglais qui ,ntou - 1 porter qu'on commît des actes louches «L'imase propre de sa ma1esté Aziz chés, rapportant les indices suivants' Sofia 100 Levaa 

21.2r>7fl 
0 \)7 

I.li37ii 
raient le por~c-avions d1rigèn.nt sur moi contre lesquels il s'enflammait à l'instant. donne d'éclat aux yeux des anges. Si Yu- 1 sur les valeurs de Bourse. 1' Pra& 100 Tchkc*ov 

Londres constatait que Ct' nav-irf' était in- 1 'T' .1UAUL-.1. 
un violt"nt ftu d'artillerie: avec: leurs piè-IAli P· par sa politique so:.irnoise, par ses sui Je voyait rinur composer des vers ill (1927=100) 'li ... ...1-:d 100 Pesetas 
ces contre-avions. Il me fut pourtant pos- procédés durs et écrasants faisait trembler aurait dit ce n'est pas un être huma.in. . 4 Sept 7 oct. 1~oc_t 1 V•~vi·e 100 zio••-demne~ Pourtant la press.., allemande cori- -. o;ru- "'""° 
sible. sans graves dommages de remon - même les plus grands fonctionnaires. (Allusion au verset du coran qu1 dit . ---

1 
Buda"""t 100 Pengoe 2J fi! 

0 \):f• 
2,l!)ii 

tinuait à affirmer qu'un porte-avions était B li 47 2 47 3 46 8 ,,_ 
ter jusqu'à deux mill(' cinq cents mèt\es. Cependant lui-même treJ,Tiblait de Ziya. que quand Züleyha fit montrer Yusuf eux er n · · · Bucarest 100 Leya atteint. 

J'ai tu une conversation avec une avta· 
teur allemand qui affirm avoir fait par 4 

tic de l'escadrille ayant attaqué la flotte 

Il m'était impossible de voir quelque Ce dernier n'~vitait pas de dire la vérité grandes dames invitées, ses détracteurs, Londres 54·3 56·9 ~~-3 1 Belgrade 100 Dinlll'!I 
chost la visibilité étant tr~ mauvaise. Ce et s'il fallait il s'écriait, il tonnait.Pour é- ces dernières s'écrièrent : cCe n'est pas un :::elles ~~:! ~!:~ 

24
.l. Yokohama 100 Yens :i 1.91;i ,, 

31. J!I n'est qu'après avoir percé le rideau de loigner ce J·eune homme tracassier Aii re- être humain c'est un anue ravissant.>.) Stockholm 100 Cour • 
' • Amsterdam 40.9 41.4 40.71 · "'· 

anglaise et avoir bombardé un ;>orte-a ~ 

vions. Je tiens à rapporttr cette inttrvî~'".V 

par simple souci d'information. Il est en­
tendu q~e les déclarations de cet avis-

nuages que J''ai br<Isquement vu le porte-, courait à tous les moyens. Pen<!Jnt que Un certain temps après il lut transféré 
48

_
1 
Mo~ou 100 Roubles 

Zürich 48 6 48 3 avions devant moi. La première bombe Zjya était beylik'i' Ali était ministre des au mini ... tère des procès (deâvi). Il n'y res · · 
tomba 20 mètres à droite du navire. Mais Affaires Etrangères. 11 se passa alors entre ta que 3 mois. Après tl lut nommé Aouver- Milan l65.5 166.5 l68 \ Théât l.,.e de 

teur allemand n'engagent qu.. sa propre 
responS:abilité. On comprendra qJ'il nous 
soit impossible de contrôler ces affirma 

la seconde att<'int la poupe. Un feu vio-leux d'assez désagréables événements. Ces neur d'Amasya. li y alla et fut alité pen- Stockholm 22·3 22·2 21·7 I la V i' lle 
lent m'obligea à reprtndre de la hauteur. deux hommes qui s'antipathisaient l'un , dant 8 mois. New-York 83.9 82.3 82.8 

T V à l'autre étaient aussi divisés par leurs a- Dans sa souffrance il écrivit une ~- Moyenne génér. 59.1 59.7 59.7 JE N'AI POIN U SI MA BOMBE ~ 1 
AVAIT PORTE mais mon équipage pinions sur l'administration et la politi - ésie diriAée contre Ali, son opresseur: cUn Commen~n~ ces chiffres le < Jour-

m'assura qu'un, fumée noirée et des flam- que. La pohtiqJe d'Alî p. était de s'aban- jour viendra où tu seras gémissant comme na! d:. Ge_n~;e > ~bsei:e que ~~\les 1 
DES NAVIRES EN VUE J mes s'étaitnt ~levées à la poupe du por- donn·cr au courant et de nt: pas donner moi. Alors tu auras le remord d'avoir fait ~arc es, a, :~ce.pion u marc e 1 a ... ~ I 

La presse allen1ande a mis t-n grande te-avions. prise au mécontenttment de l'Europe. C'é- cela. Tout ton idéal est d'augmenter tes re- lien, ont revele, a travers des sympto-
1 

évidence une lettre du maréchal Goering tait une politique mesquine. Les jeunes venus; dis ô mon ~eyh (chef d'un couvent mes de prof6nde incertitude et de ma-. 

tions. 

.. 
Section dramatique. Tepeba~i 

~ERMIN 

Section de qomédie, Istiklâl caddesi 

ON CHERCHE UN COMPTABLE 
adressée au sergent d'aviation Francke. 
lettre par laque le le maréchal Ga~ring 

félicite le sergent d<: son exploit tt tout 

Le lrndemain des éelaireurs sunrolèrent . . . . !aise, l'absence d'une spec' ulation hardie 1 gens qui avalf::nt la passion de servir le musulman) quand seras-tu musulman ? -----------------
à no~veau cette formation navale. Mais le J . t tt 'thod h · d et décidée à tirer parti de la situation. L E ç O N S DE pays rageaient con re ce e me e y- Cette altitude.cette coquettene ans ton 
port~ -avi~ns n: _se. trouv~it pl.is là .. ~omÏpocrite. A cause de cela, les deux adver- enfance prouvent que tu seras une beauté EtJ d'après ce qu'écrit le journal, la professeur diplômé du Conservatoire 
me li lu1 a ete 1mposs1blc de reJ01ndre . 1 g,,P.,.ulat1·on serait dec' ourage'e par la s ff 

VI 0 L 0 N pl1 

d'-

tn le nommant lieuttnant lui déctrne la saircs se délestaient. Il fut des moments où subj:.igant le monde. r--... arato .. 
un port, une seule hypothèse es~ admis- 1 • t d t· f. l d 1 6 rroix de fer de 1 ère classe. = - ---=- ·-· --- cram e es aggrava tons 1sca es e. S'adresser Büyük Bayram Sokak No 2 · 

s1ble · il a coulé avec les avions qu'il E REGIME DES TROUPES EST d M 'I f . l ' I 1----------------Le lieutenant Franck est un JeU'ie hom- L / La ville e 1 an ourn11a e sepu - g':!'.'..rre. 
transportait à son bord > · AML.LJORE EN ITALIE p p XI d J Prépar~..:ons sp e'c: 'ales r les me au visage typ1quemen~ allemand : ~ cre du ape 1e ans es groües La forte augmentation des échanges ...... l pou 

Y<Ux ble•,s, ch<veux blonds. Il parle lm-' 1'-- Rome. 11 - Le ministère de la 1pcrre du Vatic:an 1 c:ommerc:iaux ilalo-yougoslaves 1 école~ allemandes . 
tement et semble chercher ses phrast:s : J Là s'arr~te lt. récit du pilote all,.:mand. a . pris d'i":1portantes i:iesu~es. po.ur par :l . ~ . . BelArade, Io. _ A la suite des derniers (surtout pour 6v1ter lea classes pr6~arato~~ 

_Je déjc:;unais avec mes camarad -s Je ne fc~a1s quunc s~~le. rc:1narq~~ 1fa1rc.la pu:ssa~ce_de l:rmee italienne .e .. ,.~lan, 10. ~ Cest une traditi~n de accords économiques entre la Yougosla _ res) donnies pe.r prof. allemand dtplôtr.-
dans }a cantine de notre champ d'aviq Au point dt vue m1hta1re ce rec1t nous 

1 
an1éhorer 1 ord1na1re de.., troupes. Un cin-

1
1 e?'_hse romame, q~e les . cardin~ux vie et l'Italie, l'élargissement des cadres' -S.' adresser par écrit au Journal sous 

tio, lorsque nous reçfimes l'ordrt' de dé • indique qu'il est très difficile d'attaquer qu1ème des officiers ainsi que tous les ser- crees ,par le Pape défunt, doivent lui e- des échanges entre les de;.ix pays ( prévu REPETITEUR ALLEMAND. 

coller et de procéder à une attaq:.it en par les airs des forces navales et que le 
1 
gcnts en service permanent auprès Ju mi- riger un monument à St. Pierre et que dans les deux sens à 258 millions en 1936) 1 -:-------------- --pleine mer La nouvelle provenont Je nccès d'une telle attaque dépend en gran- 1 nistère seront transférés aux ré;:imcnts de sa ville d'origine doit lui ériger un sar- a été graduellement en se développant' Leçons d'alle mand 

nos éclaireur~ 1naritimes nous indiquait de partie du hasard. 
1 
ractive. 11 a été décidé en outre d"ou~rilfn- cophage où ont été recueillies ses dé- jusqu'au chiffre actuel prévu de 900 mil- données par Professeur l\.llemct:d d1p!5· 

que d'importi::t.ntes forces navales anglFü- E. NERIN. 1 tt:r les rations en vin et tn vivres des trou· pouilles. Les carcunaux qui ont été créés lions de lires. Dans une correspondance mé.- N.,uveUe mMhodc radicale et ra • 
ses se trouvaient dans la Mer du Nord. ,__ 1 pes lesquels assurent, Je bien-être des sol- par Pie XI sont en train de faire exé- envoyée de Rome, le • News Chroniclc • pide.- Prix modestes. _ S'adresser p..i 
Nous avions reçu l'ordre de concentrer LES A V IONS c ORANGES 1 dats. cuter le monument dans St. Pierre, et d'autres journaux également, mettent écrit au journal c Beyo&Ju > soua 
notr, attaque sur un porte-avion>. \ 

1 
tandisque l'Agit informe que dans les en relief l'importance de cet accord LEÇONS D'ALLEMAND 

J'ai décollé à 15 hc '"'· Je volais à Londre", 11. - On annonce que les a- CHRONIQUE UE L'AIR grottes du Vatica. n sera érigé aux frais L'I! r 11 d f 1 I " 1 

~ne hauteur de -oo mètres cor un rideau vions civils qui entreprendront très ·-- . , . . , . . de la ville de Milan, le sépulcre de l-'1e Il aie e a pro u~ ion pe ro ie re Une publicité bien faite est un 
, 1 . . 1 Un service aenen dalo-amencain . . ro umaine 

de n;.iages m'interdisait une a!titud' >lu< prochainement le service aenen entre XI, qw consistera en un sarcophage de 8 , La od a· ét 
0 

sadeur qui va au devant des 
am bas· 
clients 

• . 1 entre Rome el New-York ' ucares ' ra. - pr uc on P r -
élevée 11 m'aurait été alors impossiblr l'Angleterre et les pays scandinaves, .par 

1 

porph~e avec la statue en marbre du lière en Roumanie, pendant les six pre _ pour les accueillir. 

d'apercevoir la flotte ennemie. Après une dessus la mer du Nord, s~ront pe1~ts Rome, 10. - L'• Agit > informe que Pape defunt. 1 miers mois de cette année, a été de 
heure et demie de vol, j'ai enfin pu st - de couleur orange, pour ev1ter qu ils la haison aérienne entre l'Italie et les 

3
_110.000 tonnes. Un.: diminution de la Robert Collège - H igh Sc:hool 

gnaler « des nanres en vue > ! Afin de puissent être confondus avec des avions Etats-Unis est maintenant assurée en producot:ion du pétrole s'est vérifiée au ProfeSS'eur Analai1 prépare efficacemeol 

pouvoir mtner à b1,n mon attaque j'ai de guerre. lquatre jours avec coïncidence à Lis _ MESSE DE REQUI EM 1 .. Creditul Minier >, à la • Roumanie _ et énera;iquemcnt fl~vca pour toutes Jet 

bonne entre les services de l'Ala Litto- Une messe solennelle de bout de l'an Américaine • et dans d'autres entreprises écoles •nilaisca et américaines. -
'ria et ceux de la P.A.A. En effet les a. sera célébrée ce lundi, 13 crt. à 10 h. et, à la suite de ce fait, et selon Je désir Ecrire aoua c Prof. Anal. > au Journ•~· • • vions de l'Ala Littoria, en service sur à la Chapelle St. Louis de l'ambassade exprimé par le gouvernement roumain, 

· • ' J'A Gé é l d Pét 1 Jt 1. PIANO A VENDRE, cordes croisées, cJ-les ligne transméùiterraneennes et ibé- de France, à Beyoglu, pour le repos de gence n ra e es ro es a 1ens 
riennes sont en coïncidence à Lisbonne l'âme de notre regretté confrère Edgar proc~de à de continuelles recherches et fo- dre en fer. S'adresser, dans la matinée 1 

Saksi Sokak, No 10, Ibrahim Apartirnaoi avec le~ hydroplanes de la P.A.A. en Manasse. rages, ainsi qu'au perfectionnement des 
depart pour les Etats-Unis et avec ceux i installations en exercice, tant pour obte - (intérieur 6), Beyoglu. 

qui en arrivt:nt. Sur base des horaires nir une augmentation de la prod·.iction 

Prédisposé~. en partant de Rome cha- que pour contribuer à la lutte engagée Do you sp e a k English ? 
L'IRAK COMMANDE DES A VIONS N 1 · · · J · 

1 di d ed. • 7 h 3 contre la menace d'un épuisement pro _ e a1ssez pas mo1s1r votre ang ais. -que un et ven r 1 a . 0 on arrive AMERICAINS 
· N y 1 • gressif des puits de pétrole, actuellement Prenez leçons de conversation et de cor • a ew- ork dans a i·ournee du i·eudi et L d o d 1 

on res, 11 - n appren QU'e e gou- 1 . ~ rcspondancc commerciale d'un professcu< 
lundi successifs.Dans l'itinéraire inverse vernement d'Irak a commancb! 15 avions 'exp Olt s. A 1 · E . Oxf d J " 
ont part de New-York le matin de cha- · Quinze bateaux pour l'étranger en na &Il.- cnre sous • or > au au 

améncams «Douglas> de bombardement. 1 h . oaI 
q ue lundi et vendredi pour am· ver a· L c:onstruc:lion dans les c an bers , · eur cofit s'élevcra à 250.000 Lsta;. 
l'aéroport du Lido de Rome les jeudi et italiens , - --- --------------
mardi successifs à 16 h. 10. REX CONTINUE Gênes, ro. - Dans les chantiers ita sément : 4 pour la Roumanie, 3 pour I< 

B Il C . 11iens, quinze bateaux destinés à l'étran Mexique, 3 pour les Etats-Unis. 2 pouf 
N ruxe es, 11 - ontra1rement à une 1 

, ous prions n. - orre•ponaams é 'nf ti. 
1 

, h. 
1 1 

. ger sont en cours de construction pour un la Nonrège, 1 respectivement pour la vou· 
· ventuels Ae n'écr1rL. que sur un aeu1 l arma on ancee 1er, e pourna re;uste 

w v é , 1ensemble de 98.350 tonnes, et plus préci- goslavic, la Hollande et la Saède. 

La foule examine avec c:uriosité unavion allemand abattu en Angle-

terre. 
côté de la feuille, «Le Pays Réel> n'a pas te suspendu. 
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1. 
i 

... ET DE MERE 1 

par JJUG0'~1~~A~N~RNUE ~ 
L .,.___..._.....,....,_..-;...,... ............ _ _..... ............ ;J 

apphq;,iez-vous . . • On trouvait encore nets. Quand ce fut fait, le couvercle re· vient. Invincibles pour :les lainage~ clas­
pr~s d'une boîte à couture en peluche, un. tomba avec un bruit sec. siques concernant l'habillement masculin, 
pauvre chapelet, comme en ont les or - - On va la porter ensemble, proposa lies Anglais s'intéressaient à cet effort de 
pht·lines, et, dépassant le livre de prières, Madeleine, subitement apitoyée par la rénovation partant d'une maison si peu 
une image pieuse, gainée de papier de 1nlnc d~faite de Blandine ; à deux, ce ne connue hors du Sentier. Cela mérita:t 
soie. Tout cela paraissait si humble, si seri:. pas trop lourd. d'être suivi de prù. Un intermédiaire dé· 

honnête, si triste ! Le coeur serré, Daniè- Elles 6ravirent lentemE'llt l'escalier rle cidait Guillaume Arminguet à se rendre 
le, très pâle, restait immobile près du lit. service. Au sixième, la setvante pris ses à Londres pour y .traiter avec la firme 

1 Abeille malheureuse, Blandine butinait clés, ouvrit. Madison. Satisfait, il relatait cette visite 

1 dans le passé, tâchait d'en extraire de quoi - Là ! Vous s-erez contente d'être tran .. à Danièle, 1a commentait. 
Ses sens. la fatigue les avait 1natés, et le faire, dans sa chambre, un nid. Et c'était quille chez vous. _ Que ça marche et je double, en cinq 

chagnn parfois. Tout, pour tllt:, datait du 
1 
là tout son avoir. - Pardi ! fit Blandine. ans, mon chiffre d'affaires ! Que dis-tu DEUXIEME PARTIE 

VI JOUr de la naissance d'Odile. Avant _ 1 Qaelques jours s'écoulèrent, puis, corn- Elle crânait. de ça ? 
Elle rt:garda une fois encore ce piètre me Odile st plaignait encorè du manque Mais quanci Madelcir,e !ut redesr.en _ - Mais c'est mervei,llcux ! 

Le lit de fer, avec son affreuse courti- refuge. décida : c. Il faÛdra un sérieJx 
1
dc place, la servante proposa soudain de d:.ie, elle se laissa tomtter sur le ~:t. pt\l- - Pas merveilleux : satisfaisant, corri-

nc, le pot à eau ébréché, le morceau dc.· n ... ttoyage », et, sans plus tarder. r<:clt - reprendre son ancien logis. mena autour d'elle un reg::.rd :...!.1..· rlfu • ~ geait-il avec une feinte modestie, comme 
1inoléum, rccon1posaient le mistrable <l~· 5iCendit. Guillaume mordillait sa moustache. glée. \quelqu'un qui n'a point encore donné sa 
cor. La vitre, encrassée de poussière, lais- P:usicurs fois, on la vit fouilltr dans le Mais quoi l Puisqu'il n'y avait plus de C'était un commenc:ement d'exil. mesure. Et, ta sais, c'est à la petite que 
sait voir, à pei".ll ft:J11lu, le faite d'un ar- débArras, secrèttment. Elle en ressortait, j pièce disponible, ni dans l'appartement ni nous devrons cela. Parfaitement L .. Sans 

bre. E11c l'avait conten1plée bien souv ... nt dissünulant, sous son tablier, qutlque ob- 1sur le carré, on devait en venir là, refré- VII \elle, je n'aurais pas risqué l'aventure. J'a-
aussi, au~refois, ct:tte branche verte corn- jet qu'elle al'ait aussitôt cacher là-haut, ner toute inutile sentimentalité ... Un lvais perdu le goût d'·entreprendre, elle me 

me l'espérance et qui SC' halançait sous ~es dans l'armoire:, con11ne une pif' volt·use. mauvais mom~nt à passer, et puis, on L'entr.;prise de Guillaume prospérait. l'a rendu. Tout me réussit depuis que 
yt ux, tandis qu'1ffolée elle re1nuait ces Danièle, étant venue inspecter, en son ab- s'habitue à tout. Bientôt, personne n'y L'emploi des métiers à main vieux corn- cette gosse est là ! Seulement, tu ne sais 
idées que Mons1fur lui suggérait et qu'el- senc , si ritn ne manquait a:J s1xièm ... , Y p..:nserait plwi. j me le monde, utilisant de n~uvellcs ma- pas Je plus beau : Léonce fait des objec -
le comprenait mal C'?tAit là qu'elle lui découvrit ainsi. nouée d'un ru han rose à - Je vais t'aider à t'installer ! cria 1a' tières premières, exécutant des dessins rr.o· tions 1 Léonce essaie de me barre la rou· 
avait t nu tête, là qu'r~le avait décidé picot, la chaise de nourrice et, sur une fill("tte contente d'être parvenue à ses Cernes, donnait des résultats int."Spêrés. De: te ! Je l'enrichis - il grogne. Celui-là, 

qu'c1Je ne s'en irait point. Enfiri ! comme planche. dt·rrière le hngc, un vieux n1ou- fins. 1 nouveaux débouchés s'ouvraient pour lt si je pouvais le débarquer, lJi rendre sa 
disait M. Arming:.iet, « tout était arran - ton à cornes d'or qu'Odile, Jadis, serrait - Ce n'tst pas la peine, va, dit sa mè- fabricant. Il n'innovait point : d'autret, part et rester seul maître à mon borrl 
gé pour le mieux, maintenant >. Elle sou- le soir dans ses bras pour s'tndorm1r. 11 re. 1 avant lui, et .uombre:.ix, avaient tenté de _ De quoi se plaint-il ? 
pira. Y avait aussi le premier cahier d'écr!t...i.1.... Elle enfouissait dans la malle , contre ressusciter l'artisanat, mais il appliquait, _ De tout, comme toujours ... d'avoir 

Aucun souvt'.nir charntl ne subsistait de l'écolit'f1 , avec, en marge, à l'encre rou- 1aqut::lle elle se cognait si souvent r:ans le à cette productiori au rali;nti, des métho .. été tenu à l'écart des premières tracta -
de ses relations avec cet unique amant. ge, les notes de l'institutrice : • Mieux .. « cagibi », ses quelques effets pers?n _ des différentes, dimi9 uant leur pr.ix de re- tions, de n'être consulté que pour l~ !or-

me .. Et c'est qu'il trouve des arguments 
Je soupçonne une des Robichon - la plU5 

jeune, celle au rire fêlé - de les li.li fou<" 
hir. Tous les n1atins, elle va le rejoindre 
dans son bureau : peu après, il me faut 
subir ses plaintes. Il m'offre quotidienne" 
ment son am·ertume à déguster. Ah ! je 
comprends Marie-Thérèse ! Si je décou· 
vrais le moyen de rompre notre associa 
tion . . . Travailler pour toi, pour la pe .­

titc, rien de mieux. Pour lui, non. 
- Tu deviens ambitieux ! 
- C'est possible : je ne le nie pas. Q~e 

veux-tu, je vois plus grand qu'autrefois· 
11 m·c::: plairait assez, à présent, de dérné· 
nager, d'avoir, dans un quartier plus B" 

gréable, un appartement plus vaste, urt 
train de maison moins popote. Si on veut 
recevoir un peu . Tu y tiens tant que 
cela, toi, à ce vitux décor ? 

- Nous y avons été heureJx. 
- Eh bien ! nous serions heureux ail" 

Jeurs ! On ne peut même pas, chez noUS· 
avoir à demeure, faute de chambre, deu:< 
domestiqu·i;::s. Blandine vieillit. 
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